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II. MOLLUSQUES D'EAU DOUCE

par J .  DAGET.

Les Mollusques d ’eau douce que nous avons récoltés au cours de notre mission au Parc 
N ational du N iokolo-Koba en avril 1957, appartiennen t à  un nombre restre in t d ’espèces 
assez banales. Pour chacune d ’elles, nous donnons cependant une courte description du 
m atériel examiné, afin de perm ettre  l’identification des espèces citées. Nous y  avons ajouté 
quelques données biologiques e t des séries de m ensurations pe rm ettan t d ’apprécier la varia ­
bilité m orphologique à l’in térieur d’une même population. La rare té  des renseignem ents de 
cet ordre dans la litté ra tu re  consacrée aux  Mollusques de l ’Ouest africain, nous a incité à 
publier nos observations si incom plètes e t sommaires q u ’elles soient. Nous rem ercions 
vivem ent M. G. R a n s o n  qui a déterm iné les B ulinus jousseaumei e t M. E. B i n d e r , à qui nous 
avions comm uniqué une partie  du m atériel étudié, qui a eu l ’extrêm e obligeance de revoir 
notre m anuscrit e t nous a fa it d ’utiles rem arques dont il a été tenu  compte dans la rédaction 
définitive.

PROSOBRANGHES

Fam ille : P i l i d a e .

Lanistes adansoni ( K o b e l t ) .

M e la d o m u s  a d a n so n i  K o b e l t  1 9 1 2 ,  d a n s  M a r t i n i  e t  C h e m n i t z .  « S y s t .  C o n c h .  C a b .  », n .  F . ,  I ,  A n n u ­
la r iid a e ,  p .  18,  p i .  2 4 ,  fig. 6.

Nous avons récolté seulem ent tro is exemplaires jeunes de ce Lanistes : deux dans la 
Wolou à B adi e t un dans la m are de Sim enti. Coquille sénestre, globuleuse ; 4-4 1 /2 tours 
de spire convexes, sans angulosité ; ombilic bien ouvert ; te s t  jaune  olivâtre, orné seulement 
de fines stries d ’accroissem ent ; opercule mince, corné, concentrique, à nucleus proche du 
bord columellaire ; sur la face interne, impression m usculaire chagrinée au  centre e t pré­
sen tan t des stries radiaires sur le pourtour. Nous possédons quatre  individus de la même 
espèce, de taille croissante p rovenan t de Kolda (Casamance) ; les m ensurations effectuées 
sur ces sept individus sont groupées dans le tab leau  su ivant :
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H A U T E U R  TO TA LE D IA M È T R E  M A X IM U M H A U T E U R  
D E  L’O U V E R T U R E

1 8 , 5  m m 1 7 , 6  m m 1 2 , 7  m m
N i o k o l o - K o b a ............................................. 1 9 , 2 1 8 , 3 1 3 , 0

1 9 , 4 1 8 , 6 1 2 , 8

2 0 , 5 1 9 , 8 1 4 , 5
2 3 , 7 2 2 , 5 1 6 , 3

C a s a m a n c e ................................................... 3 0 , 0 2 7 , 5 2 1 , 8
4 1 , 2 3 7 , 7 2 6 , 0

P a u l u s  (1948, p. 81) av a it récolté, également à  Kolda, des Lanistes q u ’il a rapporté  à 
l ’espèce L. guinaicus ; m ais les m ensurations données, concordantes avec celles que nous 
donnons ci-dessus, m on tren t qu’il s’agit en réalité de L . adansoni. Indépendam m ent de l’or­
nem entation e t de la coloration du test, cette espèce est caractérisée par un diam ètre m axi­
m um  nettem ent inférieur à  la hau teu r totale, ou au plus égal à celle-ci chez les jeunes ; le 
rap p o rt hau teu r to ta le /d iam ètre  m axim um  varie de 1 à 1,05 chez les jeunes e t peu t a tte indre  
1,10 à 1,15 chez les adultes dont la hau teu r est de 40-43 mm. Chez L . guinaicus au contraire, 
ce rap p o rt varie de 0,80 à 0,95 e t la coquille présente un aspect déprim é très caractéristique. 
Dans la diagnose originale, K o b e l t  donne pour le type  de L. adansoni : « A lt. 35, diam. max. 
40 », mais il y a certainem ent une fau te  d ’impression, car la figure correspondante m ontre bien 
une coquille plus hau te  que son diam ètre m aximum .

F i g .  1. —  L a n is te s  a d a n so n i  ( K o b e l t ) .

Lanistes guinaicus est largem ent d istribué dans l ’Afrique de l’Ouest, é ta n t connu des 
bassins du Niger, de la Yolta, du Sénégal, des fleuves de Côte d ’ivoire e t du Dahomey. L. adan­
soni au rait une aire de répartition  beaucoup plus restrein te ; il existe en Casamance e t proba­
blem ent dans to u t le bassin de la Gambie ; le type  provient de « Sénégambie » e t av a it été 
envoyé à K o b e l t  par un de ses correspondants français. L . adansoni a également été signalé 
du Congo par P i l s b r y  e t B e q u a e r t  (1927, p. 198) ; si localisation e t déterm ination sont 
exactes, la répartition  de cette espèce poserait un curieux problème d’ordre biogéographique, 
en raison de la distance considérable qui sépare la Gambie du Congo.
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Fam ille : V i v i p a r i d a e .

Bellam ya unicolor ( O l i v i e r ) .

C yclo sto m a  u n ico lo r  O l i v i e r  1 8 0 4 ,  « V o y a g e  E m p i r e  o t t o m a n  », I I ,  p .  68,  A t l a s ,  I I ,  p i .  X X X I ,  ü g .  9 a  e t  
9 b.

Cette espèce est extrêm em ent commune dans la Gambie ; on la rencontre souvent en 
colonies nombreuses sous les pierres, en plein courant ; au mois d ’avril, des femelles contenant 
des œufs e t des embryons, ainsi que des jeunes à tous les stades de développement, ont été

IO mm

F i g .  2. —  B e lla m y a  u n ico lo r  ( O l i v i e r ) .

trouvés. Ju ste  av a n t la sortie de l ’utérus, la coquille em bryonnaire présente environ trois 
tours de spire, le dernier tou r avec une carène m édiane bien m arquée ; les tours sont ornés 
de fines stries spirales p o rtan t, régulièrem ent espacées, des form ations cuticulaires en forme 
de poils ; ces poils son t particulièrem ent bien développés le long de deux lignes spirales, à peu 
près équidistantes entre elles, la suture et la carène du dernier tour, e t qui p a rten t du som m et ; 
entre les stries spirales, on peu t distinguer, à un fort grossissement, des stries transverses ; 
le te s t  est fragile, de couleur blanchâtre, sauf au som m et de la spire, le long de la su tu re  et 
de la carène du dernier to u r  où il est brunâtre. La coquille adulte est globuleuse, à spire dextre, 
régulière, de 5 1/2 tours environ ; les prem iers tours de spire sont généralem ent érodés, les
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suivants m on tren t parfois deux angulosités qui correspondent a u x  lignes spirales de poils 
cuticulaires bien développés sur la coquille em bryonnaire ; au dernier tour, la carène peu t 
également être visible, m ais elle n’est bien indiquée que chez les jeunes ; ombilic très p e tit ; 
ouverture parfois légèrem ent anguleuse en bas ; te s t  solide, orné des stries d ’accroissement 
irrégulières e t de fines stries spirales ; coloration uniform e olivâtre ou jaunâtre , péristom e bordé 
d’un liseré noir ; opercule mince, corné, concentrique, à nucléus proche du bord columellaire.

M ensurations de dix individus de taille croissante :

H A U T E U R  TO T A LE D IA M È T R E  M AX IM U M H A U T E U R  D E  L ’O U V E R T U R E

E m b r y o n .  . . .  4 , 3  m m 4 , 3  m m 3 , 0  m m
6 , 0 5 , 5 4 , 3
B , 7 7 , 6 5 , 7

1 1 , 9 1 0 , 0 7 , 7
1 3 , 0 1 1 , 3 8 , 2
1 4 , 8 1 2 , 0 9 , 4
1 6 , 3 1 3 , 2 9 , 5
1 7 , 5 1 3 , 8 1 0 , 0
1 9 , 0 1 5 , 2 1 0 , 7
2 0 , 2 1 6 , 0 1 1 , 5
2 2 , 8 1 6 ,1 1 1 , 5

Le rappo rt hau teu r to ta le /d iam ètre  m axim um , égal à 1 chez les coquilles em bryonnaires, 
varie généralem ent de 1,25 à 1,30 chez les adultes ; exceptionnellem ent il a tte in t 1,35 chez cer­
taines coquilles de grande taille dont le som m et n ’est pas cassé.

Fam ille : T h i a r i d a e  

Cleopatra bulim oides ( O l i v i e r ) .

C yclo sto m a  b u lim o id e s  O l i v i e r  1 8 0 4 ,  « V o y a g e  E m p i r e  o t t o m a n  », I I ,  p .  3 9 ,  I I I ,  p .  68, p i .  X X X I ,  fig. 6.

Cette espèce est égalem ent très commune dans la Gambie où elle se rencontre fréquem- 
quem m ent associée à Bellamya unicolor. E n  avril, nous avons récolté des adultes et des jeunes 
de tou te  taille depuis 3 m m  de hau t. Coquille conique, dextre, à tours convexes, régulièrem ent 
croissants ; le som m et est toujours érodé e t chez les adultes il ne reste  que tro is à  quatre  tours 
de spire ; ombilic étro it, m ais bien ouvert, ouverture avec une expansion subcanaliform e à la 
base ; te s t très solide ; les coquilles jeunes présen ten t deux filets carénants sur les prem iers 
tours, l’un très  près de la suture, le second m édian ; le prem ier s’a tténue e t se confond avec 
la suture au cours de la croissance ; le second s ’a tténue  e t d isparaît égalem ent aux derniers 
tours ; stries transverses entre les carènes, s’a tté n u an t aux  derniers tours qui ne présenten t 
que de fines stries d ’accroissement ; coloration jaune olivâtre uniforme chez certains individus, 
mais la p lu p art p résenten t des bandes spirales brunes bien visibles su rtou t sur les coquilles 
jeunes ; ces bandes sont placées de la façon suivante : une, assez large, en h a u t du tou r, jo i­
gnan t la su ture  (a) ; une seconde, très étroite, au milieu de la partie  supérieure du tou r, dans 
le prolongem ent du filet carénant m édian (b) ; une troisièm e, un peu plus large, ju ste  au-
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dessus de la suture (c) ; une quatrièm e (d) e t une cinquièm e (e) au-dessous de la su ture  e t une 
sixième, très large, en touran t l ’ombilic (/) ; à  l’avant-dern ier tour, on ne peut voir que les 
bandes a, b e t c, la bande c n ’é tan t séparée de la bande a du dernier tou r que par la suture ; 
lorsque c, d e t e  existent, elles sont très rapprochées l’une de l ’autre, mais ce groupe est sou­
v en t réd u it à une seule ou à deux bandes ; enfin la bande b m anque souvent ou est à peine 
visible ; opercule mince, corné, concentrique, à nucléus proche du bord columellaire.

M ensurations de h u it individus de taille croissante :

IO  mm

F i g .  3. —  C leo p a tra  b u lim o id e s  ( O l i v i e r ) .  E n  b a s ,  à  g a u c h e ,  c o q u i l l e  a v e c  le s  b a n d e s  a ,  c e t  f  ; a u  m i l i e u ,  
c o q u i l l e  a v e c  le s  b a n d e s  a ,  b ,  c,  d ,  e ,  f  ; à  d r o i t e ,  c o q u i l l e  a v e c  le s  b a n d e s  a ,  b ,  c,  e,  1'.

HAUTEUR TOTALE DIAMÈTRE MAXIMUM HAUTEUR DE L’OUVERTURE

3 , 0  mm 2 , 2  m m 1 , 5  m m
5 , 2 3 , 6 2 , 9
7 , 0 5 , 0 4 , 2
8 , 8 6 , 0 5 ,1

1 0 , 3 6 , 5 5 , 3
1 1 , 2 7 , 3 5 , 6
1 2 , 2 7 , 8 6 , 2
1 3 , 2 8 ,1 6 , 7

N ioko lo-K oba . 2
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PULMONÉS BASOM M ATOPHORES

Fam ille : L y m n a e i d a e .

Lymnaea natalensis ( K r a u s s ) .

L im n a e u s  n a ta le n s is  K r a u s s  1848,  « S t id a f r ik .  M oll .  », p .  85 ,  p i .  V ,  fig. 1 5 .

Cette espèce est très commune dans la W olou à  Badi, sur la végétation  aquatique. Coquille 
dextre, ovalaire, à  spire courte term inée par un som m et aigu ; dernier tou r très grand et

F i g .  4. —  L y m n a e a  n a ta le n s is  ( K r a u s s ) .

v e n tru ; hau teu r de l’ouverture faisan t les 3/4  de la hau teu r to ta le  ; te s t mince, fragile, tran s­
paren t, de couleur jaunâtre, orné seulem ent de stries d’accroissem ent fines e t inégales. Mensu­
rations de tro is individus adultes :

H A U T E U R  TO TA LE H A U T E U R  D E  L ’O U V E R T U R E

1 5 , 4  m m 1 1 , 5  m m
1 5 , 8 1 1 , 8
1 7 , 3 1 3 , 0

Fam ille : P l a n o r b i d a e .

Bulinus (Pyrgophysa) forskali ( E h r e n b e r g ) .

I s id o r a  fo r s k a l i  E h r e n b e r g  1 8 3 1 ,  « S y m b o l a e  P h y s i c a e ,  E v e r t e b r a t a ,  I ,  M o l lu sc a  », p .  20.

Trois exemplaires ont été récoltés dans la W olou à Badi, où l’espèce ne p a ra ît pas très 
commune. Coquille sénestre, fusiforme, à cinq tours de spire bien étagés ; le prem ier tour
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em bryonnaire est lisse ; les suivants présen ten t une angulosité bien m arquée à la partie  supé­
rieure e t sont ornés de côtes transverses, presque lamelleuses, jusque sur le dernier tou r ; 
la hau teu r de l’ouverture fa it la m oitié au  moins de la hau teu r to ta le  ; les variations indivi­
duelles de forme sont im portantes ; te s t  am bré, fragile. M ensurations des tro is individus exa­
minés :

F i g .  5. —  B u l in u s  ( P y r g o p h y s a ) fo r sk a li  ( E h r e n b e r g ) .

H A U T E U R  TO T A L E D IA M È T R E  M AXIM UM H A U T E U R  D E  L ’O U V E R T U R E

6 , 7  m m 2 , 9  m m 3 , 2  m m
7 , 0 2 , 7 3 , 0
7 , 0 3 , 0 3 , 5

Bulinus (Physopsis) jousseaum ei ( D a u t z e n b e r g )  ( 1) .

Is id o r a  jo u s se a u m e i  D a u t z e n b e r g  1 8 9 0 ,  M é m . S oc . Z o o l. F r . ,  I I I ,  p .  132 ,  p i .  I ,  fig. 1 0  a , 10 b.

Cette espèce est très commune dans la W olou à Badi, sur la végétation aquatique. 
Coquille sénestre ; spire basse, à 4-4 1/2 tours, le dernier très grand ; l’ouverture fa it les 4/5 
environ de la hau teu r to ta le  ; columelle tronquée à la base, m ais faiblem ent ; te s t fragile, 
am bré, orné seulem ent de fines stries d ’accroissem ent ; les prem iers tours, lorsqu’ils sont 
in tac ts  m ontren t, à  un fo rt grossissem ent, des lignes spirales de points. M ensurations de 
quatre  individus adultes :

(1) D é t e r m i n a t i o n  G. R a n s o n .
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-  20

- 1 5

-10

20
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F i g .  8 .  —  C a ela tura  m e sa fr ic a n a  P i l s b r y  e t  B e q u a e r t .  V a r i a b i l i t é  d u  r a p p o r t  l o n g u e u r /  
h a u t e u r  ( e n  h a u t )  e t  l o n g u e u r / é p a i s s e u r  ( e n  b a s )  ; l e s  l o n g u e u r s  s o n t  e n  a b s c i s s e s } le s  
h a u t e u r s  e t  les  é p a i s s e u r s  e n  o r d o n n é e s  ; é ch e l le  l o g a r i t h m i q u e  e n  m i l l im è t r e s .
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LO N G U E U R H A U T E U R É P A IS S E U R LO N G U E U R H A U T E U R É P A IS S E U R

1 7 , 0  m m 1 1 , 5  m m 7 , 6  m m 2 8 , 6  m m 1 8 , 5  m m 1 2 , 6  m m
1 7 , 7 1 2 , 6 7 , 6 2 9 , 8 1 7 , 9 1 1 , 0
2 1 , 2 1 4 , 8 9 , 4 3 0 , 0 2 0 , 7 1 2 , 2
2 2 , 0 1 5 , 5 1 0 , 3 3 0 , 7

3 2 , 3
1 9 , 7 1 3 , 0

2 2 , 2 1 5 , 2 9 , 7 2 0 , 4 1 2 , 6
2 2 , 8 1 5 , 5 1 0 , 4 3 2 , 6 2 1 , 4 1 4 , 2
2 4 , 0 1 5 , 2 9 , 0 3 2 , 7 2 0 , 4 1 2 , 5
2 4 , 2 1 5 , 3 9 , 4 3 3 , 0 2 2 , 0 1 3 , 8
2 4 , 3 1 6 , 3 9 , 8 3 4 , 2 2 0 , 9 1 4 , 5
2 4 , 9 1 6 , 9 1 0 , 0 3 5 , 0 2 1 , 4 1 3 , 4
2 6 , 7 1 7 , 8 1 1 , 2 3 5 , 7 2 1 , 2 1 4 , 8
2 7 , 8 1 6 , 5 1 1 , 3 3 7 , 7 2 1 , 8 1 3 , 4
2 8 , 0 1 7 , 2 1 0 , 8 3 8 , 0 2 3 , 0 1 4 , 9
2 8 , 5 1 8 , 3 1 1 , 7

Sur ce lo t de 27 individus, de tailles diverses, le polym orphism e est assez considérable 
puisque le rappo rt longueur/hauteur, p a r exemple, varie de 1,40 (valves de 17,7 x  12,6 mm) 
à 1,73 (valves de 37,7 x  21,8 mm) ; m ais, comme on le vo it su r le diagram m e ci-contre en 
coordonnées logarithm iques, tous les interm édiaires existent en tre  coquilles courtes e t 
allongées, aplaties e t renflées. De même au  poin t de vue anatom ique, il existe des variations 
individuelles im portantes dans le nom bre e t la grosseur des papilles qui en tourent l’orifice 
branchial. Ces Caelatura, quoique de form e un  peu plus triangulaire que les types, paraissent 
bien devoir être rapportés à l ’espèce C. mesafricana no tam m ent à  cause de la sculpture, des 
charnières e t de la coloration, in terne surtout.

Aucun des exemplaires adultes examinés en avril ne p résen tait d ’œufs ni de glochidies 
dans les branchies, mais nous avons fréquem m ent trouvé dans la cavité palléale une larve 
commensale d ’Éphém éroptère, avec sept paires de trachéo-branchies foliacées simples.

Fam ille : M u t e l i d a e .

A spatharia senegalensis ( L e a ).

A n o d o n ta  se n e g a le n sis  L e a  1 8 5 9 ,  P ro c . U . S .  N a t .  S c . P h ila d .,  X I ,  p .  154.

Espèce très commune que nous avons récoltée dans la Gambie, en eau courante, parfois 
sous des pierres, e t aussi dans le Niokolo-Koba. Coquille plus ou moins allongée ou ventrue, 
à  sommets peu élevés ; bord  inférieur légèrem ent sinueux ; région antérieure arrondie, moins 
élevée e t plus courte que la région postérieure, laquelle est tronquée supérieurem ent ; les 
som m ets sont toujours excoriés chez les adultes, mais sur les coquilles jeunes, ils p résenten t 
une ornem entation très n e tte  de plis en form e de V renversé e t à branches très divergentes ; 
p a r  ailleurs, le m anteau n ’a pas de suture présiphonale (Aspatharia  s. str.) ; te s t  solide, avec 
des stries d’accroissement irrégulières, toujours plus ou moins foliacées dans la région posté­
rieure ; le périostracum , qui se détache facilem ent sur les coquilles sèches, est verdâ tre  à 
noirâtre, avec souvent des zones rougeâtres ; nacre bleue ou verdâtre, parfois rosée. M ensura­
tions relevées sur seize individus :
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F i g .  11. —  C o rb icu la  a fr ic a n a  ( K r a u s s ) .

F i g .  12. —  S p h a e r iu m  c o m te ti  G e r m a i n .  E n  b a s ,  à  g a u c h e ,  
c o q u i l l e  j e u n e  t r o u v é e  d a n s  l a  b r a n c h i e  i n t e r n e  d ’u n  i n d i v i d u  d e  11 ,8  m m  d e  lo n g .
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Fam ille : S p h a e r i i d a e . 

Sphaerium  courteti G e r m a i n .

S p h a e r iu m  co u rte ti G e r m a i n  1 9 0 4 ,  B u l l .  M u s .  H is t .  n a t.  P a r is ,  X ,  p .  470 .

Cette espèce n ’est pas rare  dans la W olou à Badi. Coquille de pe tite  taille, peu ventrue, 
subovale, à région antérieure subtronquée supérieurem ent ; som m ets médians, un peu proé­
m inents ; la charnière est peu épaisse e t la serrature  des dents latérales de la valve droite ne

7,

‘5

7 , 5 IO 1 2 , 5

F i g .  13 —  S p h a e r iu m  
co u rte ti  G e r m a i n .  V a ­
r i a b i l i t é  d u  r a p p o r t  
l o n g u e u r  / h a u t e u r  (en  
h a u t )  e t  l o n g u e u r /  
é p a i s s e u r  ( e n  b a s )  ; le s  
l o n g u e u r s  s o n t  e n  
a b sc is s e s ,  le s  h a u t e u r s  
e t  le s  é p a i s s e u r s  e n  o r ­
d o n n é e s  ; é c h e l l e  l o g a ­
r i t h m i q u e  e n  m i l l i ­
m è t r e s .
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